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Esprit de la nuit du 4 août, reviens !  
Comme autrefois les nobles, ils se croient très supérieurs :  le talent, disent-ils !
« Ce qui justifie cette débauche de fric accumulé par un seul homme, qu’il s’appelle Gérard Depardieu ou Maurice Lévy, 
le patron de Publicis (19,6 millions de revenus annuels en 2011), ou Carlos Ghosn, le boss de Renault (13, 3 millions),  
c’est le ‘‘talent’’. ‘‘ Je pars, écrit-il dans sa tonitruante lettre ouverte à Jean-Marc Ayrault, parce que vous considérez  
que le succès, la création, le talent, en fait, la différence, doivent être sanctionnés. ’’ Quelle idée démesurée se font-ils, 
lui et ses semblables du CAC 40, de leur personne, et de leur « différence », pour ne pas dire leur « supériorité » ? Quel 
mépris pour les plus grands comédiens de théâtre [ou, pourrait-on ajouter, des hommes de science, commentaire JPA], par exemple, 
qui vivent modestement ! Quel mépris pour le commun des mortels quand on prétend valoir mille fois plus que lui ! Et 
lorsqu’on pense que l’argent est la mesure de toute chose. » (Denis Sieffert, Politis, 20 décembre). 

Partout, l’oligarchie est prête à tout pour défendre ses privilèges. 

En France,  elle est vent debout contre la fameuse « taxe à 75 % ». Pourtant,  on a connu, y compris dans les pays 
aujourd’hui champions du libéralisme, des taux bien plus élevés. « De la crise des années 1930 à l’élection de Ronald 
Reagan, les Etats-Unis ont massivement taxé le capital et le travail, à des taux marginaux longtemps supérieurs à 80 %.  
Le capitalisme américain et le dynamisme de ses chefs d’entreprise y ont, à l’évidence, résisté. On pourrait en dire autant  
du Royaume-Uni qui, à la veille de la nomination de Margaret Thatcher au 10 Downing  Street, imposait au maximum à 
83 % les revenus du travail  et  à 98 % ceux du capital »  (le  Monde,  8  janvier).  En Allemagne après  la guerre,  le taux 
maximum d’imposition a atteint 90 %, en France, il a atteint ou dépassé à plusieurs reprises 70 % (source Thomas Piketty).  

Depuis la révolution néolibérale du début des années 1980, les rémunérations des dirigeants d’entreprise, et donc aussi  
les inégalités, ont explosé, nous ramenant à une situation aussi choquante qu’en France avant la Révolution de 1789. 
L’impôt « doit être également réparti entre tous les citoyens,  en raison de leurs facultés », stipule la Déclaration des 
droits de l’homme de 1789. 
« En estimant, dans sa décision du 29 décembre, qu’imposer certains revenus (ceux tirés des « retraites chapeau », en 
l’occurrence) à hauteur de 75,34 % violait ce principe, alors que le maintien d’un taux de 68,34 % restait admissible, le 
Conseil constitutionnel opère un tour de force interprétatif  sans précédent (….).  Il  n’hésite pas à substituer  sa 
propre  vision  de  l’intérêt  général  à  celle  retenue  par  le  Parlement.  En  annulant  la  prorogation  d’une  niche  fiscale 
bénéficiant aux successions ouvertes en Corse, au motif qu’elle ne repose sur aucun « motif légitime », il s’octroie le 
pouvoir de trancher une question politique : celle de l’opportunité de maintenir un avantage fiscal. Ce faisant, il conteste 
aux élus de la nation le monopole de la définition de ce qui est politiquement légitime »  (Martin Collet, professeur de droit  
public, Paris II, Le Monde, 4 janvier). 
La droite perd le pouvoir aux élections présidentielle et législatives ?  Qu’importe, puisqu’elle détient le pouvoir de 
censurer  la  loi  (tous  les  membres  du  conseil  constitutionnel  actuel  ont  été  nommés  par  la  droite…) !  Ce déni  de 
démocratie est lourd de danger !
Cela dit, bien au-delà de la taxe des 75 %, c’est bien d’une réforme fiscale de fond que l’on a besoin (rendre la CSG 
progressive et non plus seulement proportionnelle, supprimer la prise en compte des enfants dans le « nombre de parts du 
foyer fiscal, taxer  davantage les transferts de patrimoine par héritage,…), dans  le but de réduire les inégalités. 

Aux Etats-Unis, l’intransigeance des Républicains, sous l’influence de la droite extrême du Tea Party, à refuser toute 
augmentation des impôts des plus riches conduit à des compromis bancals et à des blocages pouvant amener l’Amérique  
dans le mur.

En Europe, l’oligarchie impose de cruelles mesures d’austérité aux peuples (grec, espagnol, portugais, …), par le biais  
de la « troïka », au nom d’une soi-disant « rationalité » de la politique économique. La faillite de cette politique –montée 
de la pauvreté et du chômage- était patente pour tout le monde… Un économiste du Fonds Monétaire International vient 
candidement de découvrir qu’il y avait une erreur dans l’un des paramètres d’une équation, et donc que cette politique 
était erronée… 

Les peuples –et le peuple français en particulier –sauront-ils convaincre –ou contraindre – l’oligarchie à renoncer 
à leurs privilèges ?  Retrouver l’esprit du 4 août  1789 ? 

Michelet commente ainsi cet événement : « Jamais le caractère français n’éclata d’une manière plus touchante, dans sa 
sensibilité facile, sa vivacité, son entraînement généreux. Ces hommes qui mettaient tant de temps, tant de pesanteur à 
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discuter la Déclaration des droits, à compter, peser les syllabes, dès qu’on fit appel à leur désintéressement, répondirent 
sans hésitation ;  ils mirent l’argent sous les pieds, les droits honorifiques qu’ils aimaient plus que l’argent… Grand 
exemple que la noblesse expirante a légué à notre aristocratie bourgeoise !  (Michelet, Scènes de la Révolution française, 10/18). 

Bonnes nouvelles 

Inde. Vague d’indignation après un viol particulièrement horrible.  La colère ne retombe pas, trois semaines 
après  le  viol  collectif  dont  a  été  victime une  jeune  étudiante  en  médecine  de 23 ans,  à  New Delhi.  Cette 
agression avait  été  commise dans un minibus,  avec une telle  sauvagerie  que la victime est  décédée  de ses  
blessures à Singapour, où elle avait été hospitalisée. Le compagnon de la victime a dénoncé l’indifférence des  
passants et l’attitude de la police lorsque le couple nu et ensanglanté avait pu enfin échapper à ses bourreaux. 
Dans  les  Etats  encore  très  féodaux  et  conservateurs  du  Pendjab,  de  l’Haryana  et  de  l’Uttar  Pradesh, 
l’émancipation des femmes (moins présentes en Inde dans la population active qu’en Chine), leurs conquêtes  
constantes de nouvelles responsabilités économiques et sociales se heurtent frontalement aux préjugés culturels 
des ruraux urbanisés depuis peu.
Le paradoxe est complet : dans la plus grande démocratie du monde, même si la Constitution leur garantit les  
droits fondamentaux de la personne, les femmes restent encore des citoyens de seconde zone. 
La vague d’indignation qui a saisi l’Inde n’en est que plus salutaire. Le pays du « million de révoltes » a en lui la 
capacité de lutter contrer toutes les formes du fatalisme. Un mouvement féministe est né, qui ne réclame pas la 
protection des femmes mais leur liberté. (Le Monde, 22 décembre, 7 et 10  janvier). 

[On apprend par ailleurs que les aides sociales seront dorénavant directement versées sur les comptes bancaires des plus démunis, pour  
éviter qu’elles finissent en partie dans la poche de fonctionnaires et d’intermédiaires corrompus(Le Monde, 2 janvier)].

L’interdiction des sacs en plastique se mondialise.  La Mauritanie et le Mali viennent de les interdire, après 
bien d’autres (Haïti, en octobre 2012, le Bangladesh en 2002, l’Italie en 2011). 
Des filières de recyclage sont mises en place à Madagascar, au Kénya…
Le Danemark avait institué une taxe dès 1994, l’Irlande en 2002. La France a décidé de taxer les sacs de caisse à  
usage unique non biodégradables à partir du 1er janvier 2014. (Le Monde, 4 janvier). 

L’agrobiologie,  qui concilie performance économique et  environnementale,  est le modèle d’avenir pour le 
ministre  de  l’agriculture  Stéphane  Le  Foll.  Celui-ci  a  convié  le  18  décembre  une  dizaine  de  pionniers  à 
témoigner de leur expérience au Palais d’Iena à Paris. Il y flottait un parfum d’ « agriculture heureuse » qui reste 
pour l’instant pourtant bien marginale. Le ministres a promis de nouveaux programmes d’action dès 2013 (Le 

Monde, 20 décembre).  

La France reprend l’offensive dans l’énergie solaire.   Delphine Batho a présenté un ensemble de mesures 
d’urgence : nouvel appel d’offres pour les grosses installations de plus de 100 kW crête et les centrales au sol ; 
tarifs d’achat augmentés de 5 % et révisés chaque trimestre pour les installations incorporées à la toiture du 
bâtiment ;  bonification  sur  le  tarif  de  rachat  de  l’électricité  pouvant  atteindre  10  %  pour  les  modules 
photovoltaïques produits en Europe. L’objectif pour la capacité de la filière passe de 500 MW à 1000 MW pour  
l’année 2013. (Le Monde, 8 janvier) [ Un petit coup de pouce bien venu dans un secteur en peine déconfiture, passé de 32 500 emplois  
en 2010 à 18 000 en 2012. De son côté, l’Allemagne a installé 7 000 MW supplémentaires en 2010, 7 500 en 2011, 7 630 en 2012 !...]

… et lance  un appel d’offres  pour la construction de  grands parcs éoliens  au large  du Tréport  et  de 
Noirmoutier (puissance totale de 1000 MW, plusieurs dizaines de km2). (Le Monde, 10 janvier). 

Les ventes de cigarettes ont baissé de 4,9 % en France en 2012.  Première baisse depuis les fortes hausses de 
2003-2004. Ce recul s’est accéléré à la suite de la dernière hausse des tarifs  (+ 7 %) intervenue en octobre. Une 
prochaine augmentation des prix est attendue en juillet.  (Le Monde, 10 janvier). 

Conférence de consensus pour lutter contre la récidive.  Christiane Taubira,  garde des Sceaux, lance un 
grand jury de professionnels et de non-spécialistes pour élaborer des propositions sur la récidive. Un an après 
leur libération, un petit tiers des détenus est de nouveau condamné ; au bout de trois ans,ils sont un peu plus d’un 
sur deux ; au bout de cinq ans, six sur dix ont rechuté… La prison ne facilite guère la réinsertion. 
Un détenu coûte en moyenne 32 000 € par an. Les peines alternatives à l’incarcération reviennent naturellement 
moins cher. La journée sous bracelet électronique coûte 10,43 €, une journée de placement à l’extérieur revient 
en moyenne à 31,32 € par écrou, le coût de la semi-liberté (les détenus rentrent en prison le soir) est évalué à  
59,19€.
En 2010, 42 % des condamnés le sont pour une infraction au code la route. Est-il utile d’incarcérer tous ces 
délinquants ? (Le Monde, 20 décembre) 
 [ A noter que la prison des Baumettes dont l’état de vétusté soulevait l’indignation, a lancé une lourde campagne de travaux : la  
plomberie, l’électricité et les peintures de 40 cellules ; elle a acheté 40 portes, autant de fenêtres et de lavabos, 1000 ampoules et plusieurs  
tonnes de matériel… « Il est quand même dommage qu’il ait fallu saisir deux fois le juge administratif pour obtenir les travaux réclamés par  
le contrôleur général… », commente Me  Spinosi, l’avocat de l’Observatoire international des prisons. (Le Monde, 23 décembre)]. 

Histoire 
Dans  le  Proche-Orient  antique,  dès  qu’une  jeune  fille  pouvait  physiologiquement  procréer,  elle  était 
juridiquement apte à se marier. Ce fut probablement le cas de Marie, « promise à Joseph ». Dans cette situation 
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intermédiaire où, promise à un homme, elle n’avait pas encore habité avec lui, Marie devait avoir entre treize et  
quatorze ans, atteignant simultanément l’âge d’enfanter et de se marier. Dans nos sociétés modernes, Joseph 
pourrait être accusé d’enlèvement de mineure alors que, dans la Palestine antique, il respectait à la fois le droit et  
l’usage.              (Odon Vallet, Le honteux et le sacré,, Grammaire de l’érotisme divin. Albin Michel). 

Science

Il  y  a sept  milliards  d’années,   le  rapport  entre  la  masse  de  l’électron  et  celle  du  proton était  le  même 
qu’aujourd’hui. C’est ce que viennent de montrer une équipe de chercheurs néerlandais et allemands, en utilisant 
les données du radiotélescope d’Effelsberg. Rappelons que l’électron est une particule élémentaire, et sa masse 
découle directement de son interaction avec le champ de Higgs ; et que la masse du proton, objet plus compliqué 
composé de trois quarks, dépend de plusieurs constantes liées à la physique nucléaire. (Marco Zito, qui tient dans Le  
Monde Science & Techno une chronique toujours intéressante, 5 janvier). 

Modèle standard. Aujourd’hui, toutes les données expérimentales , jusqu’à la découverte récente du boson de 
Higgs, valident la théorie dite modèle standard, établie dans les années 1970.  
Malgré ses succès, cette théorie a quelques difficultés. Une autre théorie, dite de supersymétrie, a été appelée à  
sa rescousse et promettait de livrer une connaissance valable jusqu’à des échelles d’énergie très grandes. Ce sont 
ensuite d’autres lignes de pensée qui ont pris la relève,  introduisant de nouveaux concepts comme celui de 
« corde » (une réalité cachée dotée d’une géométrie complexe) puis celui de dimension supplémentaire (par  
rapport à l’espace-temps classique à quatre dimensions). Elles ont entretenu le mythe d’une solution définitive.  
Cette  théorie  et  cette  approche,  du moins dans  leur  version  hypermédiatisée  et  simpliste,  sont  aujourd’hui  
contredites par les faits : l’accélérateur LHC n’a rien mis en évidence qui les justifie. L’ambiance a basculé dans 
la perplexité.  (Marco Zito, Le Monde Science & Techno , 8 décembre). 

Les bonobos partagent  environ 98 % de leurs gènes avec l’espèce humaine. 
Il n’en reste aujourd’hui que quelques milliers qui vivent essentiellement dans le nord de la République du 
Congo, un des plus grands domaines de forêt équatoriale au monde.  
Selon une étude menée par des chercheurs américains, les bonobos sont plus enclins, pour faciliter une relation, 
à partager leur nourriture avec un animal étranger à leur groupe, préférant même parfois ce contact à celui de 
l’un des leurs. 
Un autre aspect de la vie de ces primates concerne leur sexualité débordante. Ils ont en moyenne un contact  
sexuel toutes les 90 minutes, multiplient les partenaires, mâles et femelles, et cette activité leur permet souvent  
d’apaiser les conflits. Ce phénomène a été longuement étudié par le primatologue néerlandais Frans De Waal. 
Le bonobo possède en outre une grande capacité d’empathie. « Faites l’amour, pas la guerre » pourrait être un 
slogan cher aux bonobos.  (Pascale Santi, Le Monde, 5 janvier). 

Réchauffement climatique

2012 aura été pour les Etats-Unis l’année la plus chaude de leur histoire. La température a été supérieure de 
1,78 °C à la moyenne du XXe siècle et a dépassé de 0,56 °C celle du précédent record, datant de 1998. En juillet, 
pas moins de 61 % du pays connaissait la sécheresse. (Le Monde, 10 janvier). Des incendies catastrophiques ravagent 
actuellement l’Australie. 

Avec le réchauffement,  les tourbières se transforment en émetteurs de CO2. Pièges naturels à carbone, ces 
zones humides pourraient perdre leur rôle crucial de régulation du climat, selon une étude scientifique (Le Monde,  
10 janvier).

La fonte rapide de la banquise arctique provoque une  course entre Etats riverains du grand Nord, tant les 
ressources qui sont présentes dans la région sont nombreuses. Une plate-forme pétrolière de Shell s’est échouée 
au sud de l’Alaska : l’incident préfigure les catastrophes qui ne manqueront pas de  venir en cas d’exploitation 
pétrolière dans cet environnement sensible et jusqu’à présent préservé.  (Le Monde, 27 décembre, 6-7  janvier).

L’air pollué tue 

La pollution de l’air a tué 4 460 personnes en un an à Téhéran ((Le Monde, 8  janvier). Si la France ramenait la 
concentration moyenne de particules  d’un diamètre inférieur à 2,5 micromètres à 10 microgrammes par mètre 
cube, « dans les villes françaises, les personnes de 30 ans gagneraient de 4 à 8 mois d’espérance de vie. Dans les 
villes les plus polluées d’Europe comme Budapest ou Bucarest, le gain serait d’un an et demi à deux ans », selon 
Laurence Pascal, de l’institut de veille sanitaire. Et quel que soit le niveau de pollution atmosphérique, le risque 
sanitaire est plus élevé pour les populations défavorisées que pour les populations plus favorisées.  (Le Monde, 9  
janvier).

Corruption

La ’Ndrangheta  calabraise  au service  d’un élu  milanais.  Dominico  Zambetti,  conseiller  régional  (PDL, 
droite), élu en 2010 avec près de 12 000 vois d’avances, est fortement soupçonné d’en avoir acheté au moins 
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4 000 par le biais de la puissante mafia calabraise, la ’Ndrangheta. Après avoir infiltré le monde des affaires,  
celle-ci est aux portes du pouvoir. (Le Monde, 12 octobre).

La mafia gangrène la Corse.  Depuis le début des années 1980, elle n’a cessé d’avancer dans le corps social  
par le biais de blanchiment d’argent sale. Le 101 ème homicide depuis 2008 a conduit les autorités à promettre 
que l’Etat « ne reculera pas ». (Le Monde, 17 novembre).

Le  Québec  lance  une  offensive  anticorruption. Portée  par  la  première  ministre  Pauline  Marois,  une 
commission d’enquête révèle plusieurs scandales de marchés publics truqués. (Le Monde, 2 novembre).

Justice et mémoire

« Le  système de la colonisation était profondément injuste et brutal ». Ce sont les « souffrances infligées au 
peuple algérien », « la violence, les injustices, les massacres » -et la « torture » - engendrés par ce système qu’ a 
reconnus François Hollande le 20 décembre devant les parlementaires algériens, depuis les longues années d’une 
conquête féroce qui coûta à l’Algérie, entre 1830 et 1860, le tiers de sa population (  !), puis d’une colonisation 
où le moindre soulèvement se soldait par une implacable et sanglante répression, jusqu’à ces huit années d’une 
guerre qui n’osa dire son nom qu’en 1999.   (Le Monde, 22 décembre).

France

Ségrégation  sociale.   Contrairement  à  ce  qui  est  affiché  officiellement,  la  sélection  demeure  une  réalité 
omniprésente à l’Université, une sélection par l’échec. Où les moins bien armés dont on connaît les origines  
sociales sont voués à échouer dès la première année de licence. Seuls 38 % des étudiants réussissent leur licence 
en trois ans : 44 % des bacs généraux, 10 % des bacs technologiques, les bacs pro n’y parviennent même pas. En 
première année de licence, c’est l’hécatombe : seuls 47,5 % des étudiants passent en deuxième année. (Le Monde, 
10 janvier). 
« Le travail se répand dès les premières années de fac, et s’étend à des  étudiants jusque-là préservés, car les 
familles sont touchées par la crise. Faire des études coûte de plus en plus cher. Or, seuls 20 % des étudiants sont  
boursiers, et même parmi eux, près d’un sur deux est salarié » (Emmanuel Zemmour, président de l’UNEF). En dehors 
des jobs d’été et de l’activité liée à l’alternance, il y a 40 % des étudiants qui ont en plus de leurs études une  
activité salariée. « Seuls 13 % exercent une activité professionnelle incompatible avec le suivi des cours et la  
réussite  aux  examens »,  selon  Geneviève   Fioraso,  ministre  de  l’enseignement  supérieur,  qui  promet  de 
« s’attaquer à ce noyau dur ». 
Les étudiants dont les familles font partie des 10 % ou 20 % les moins aisées sont aidées par des bourses ( 3  239 
€ pour le premier décile, 2 117 € pour le second, 1 560 pour le 3ème, etc) ; ceux qui appartiennent aux familles les 
plus favorisées apportent  des réductions d’impôts à leurs parents (1730 € pour le dernier décile,  1 179 pour 
l’avant-dernier,  etc).  Ce  sont  les  étudiants  dont  les  familles  se  situent  dans  les  déciles  intermédiaires  qui 
bénéficient du plus faible niveau d’aides publiques. (Le Monde, 9 janvier)

[On lira aussi avec intérêt : il est temps d’en finir avec Sciences Po. L’Etat n’a pas à financer l’entre soi élitiste, tribune de  
Nicolas Jounin, enseignant –chercheur, Paris VIII, Le Monde, 29 novembre. J’ai lu également avec stupéfaction que la moitié des reçus à  
l’Ecole Polytechnique provient de deux lycées, Louis le Grand et Sainte-Geneviève !]. 

Bulle  immobilière.   Le Monde du 5  décembre  a  publié  un  graphique  saisissant :  si  on  divise  le  prix des 
logements anciens au revenu disponible par ménage, on observe une remarquable stabilité (fluctuation inférieure 
à 10 %) de 1965 à 2000 ; puis une brutale montée à partir de 2000, jusqu’à 2008 (indice 1,8, si on prend 1 pour  
la base 1965) ; il est à 1,79, après une baisse à 1,6 entre 2008 et 2012. «  La situation actuelle n’est pas tenable, 
les prix devraient revenir vers le tunnel historique de 1965-2000 », explique Jacques Friggit, chargé de mission 
au conseil général de l’environnement et du développement durable. 
Le prix moyen du m2  s’élève en moyenne en France à 3 484 € pour un appartement. Le Monde, 8 janvier). 

Toujours plus accros à la télé. Les Français de 4 ans et plus y consacrent en moyenne 3 h 50 par jour (record  
depuis la première enquête annuelle de Médiamétrie, en 1991) :  5 h 2 pour les plus de 50 ans, 2 h15 (quand 
même (pour les enfants de 4 à 14 ans) (Le Monde, 9 janvier). 

Echecs.  Erratum. L’énoncé du  problème de S. Loyd comportait une erreur : il manquait un F aux Blancs, en h8.

Voici l’énoncé rectifié. Tous ceux qui fourniront une solution exacte gagneront un abonnement gratuit à CMM pour une personne de leur 
choix ! Réponse au prochain numéro !   

Problème de S. Loyd. B : R g6 ; D a7 ;T d8 et g4 ; C d4 et f4 ; F h 8 ;  P c2 et f2 ; N : R e4 ; C d5 et f6. Les Blancs jouent et font Mat en 

DEUX coups. 

Courrier des lecteurs

M.B. :  bravo pour ta revue de presse cette petite tribune libre qui a, selon moi, 4 qualités:
- on peut partager beaucoup de leurs constats
- c'est dans un quotidien peu suspect d'Attac-isme
- les auteurs ne sont pas des smicards (donc jamais contents de leur sort)
- ils posent la question de la place de l'humain dans l'entreprise.
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J. B. : Nous ne nous connaissons pas, mais sans que je sache via quelle filière, je reçois périodiquement votre 
CMM.
Vous avez parlé des gaz de schistes. Selon un collègue, les problèmes de pollution liés aux gaz de schistes 
proviendraient d'un défaut dans le tubage des puits, et non pas de la fragmentation hydraulique.
En tant que responsable de l'association Humandee (www.humandee.org), je recherche une personne ayant la 
compétence  pour  rédiger  une  analyse  la  plus  objective  possible  (non  idéologique)  de  la  problématique 
d'exploration  /  exploitation  des  gaz  de  schistes,  pour  la  publier  sur  le  site.  Vous  trouverez  sur  le  site  de 
l'association des informations sur "qui nous sommes".

N.T. : Depardieu a pris a la lettre cette expression de citoyen du monde. [-quelle tristesse de le voir ainsi sombrer comme 
cela ! on pense aux aristocrates qui ont fui le pays en 1789 ... JPA  Intéressante comparaison en effet N.T.]

L.G. : quelques commentaires à propos de ce numéro 
La poussière protège des allergies : la production de protections par un corps vivant est un phénomène bien 
connu, c'est même le principe des vaccins. Il y a des applications dans de nombreux domaines, pas seulement 
médicales.  Par exemple il  est admis que les américains,  habitués à la nourriture aseptisée, sont globalement 
moins  résistants  que  les  Européens  à  des  aliments  naturels,  ils  en  font  d'ailleurs  un  motif  pour  refuser  
l'importation de fromages français. Ceci dit ce serait risqué d'exposer délibérément des enfants à un supplément  
de poussières parce que une proportion d'entre eux, qui n'ont pas été dotés par la nature (ou par la loterie ADN) 
de protections efficaces n'y résisteraient pas. Certes il y a des sociétés où il est admis comme normal que ceux  
qui n'ont pas de caractéristiques minimales en commun avec les autres ne survivent pas, mais ce n'est pas la 
conception  de  la  notre.  Les  vaccins  au  moins  sont  préalablement  testés  sous  surveillance  médicale  avant 
application généralisée. 
Nos proches cousins, les grands singes : quelques animaux (mammifères quadrupèdes)   pratiquent la bipédie, 
mais aucun de façon habituelle et l'homme est le seul à pouvoir courir sur debout (à défaut de dormir...). Il est 
admis depuis longtemps que le langage et l'organisation sociale ne sont pas le monopole de l'homme, mais qu'il  
est le seul à en avoir poussé l'usage aussi loin. Idem pour le rire, n'en déplaise à Rabelais. Par contre sont encore  
considérés comme réservés  à l'homme la mémoire et ses dérivés comme l'anticipation (on n'a jamais vu un 
animal  préparer  un outil  pour le  lendemain,  ni  le  rapporter  à  son gîte)  ou la  transmission de savoir  inter-
génération (l'outil qu'un corbeau a inventé, ses enfants devront le réinventer) et surtout, curieusement, la maîtrise 
du jet (essayez d'apprendre à un singe le basket ou la pétanque). 
Pour les fêtes de fin d’année, les Français dépenseront ... : 402€ / français, ça met Noël à 2000 euros pour une 
famille de 5 personnes ! Combien peuvent se le payer ? Etes-vous sûr de vos statistiques ? 
La future supercentrale nucléaire de Flamanville coûtera finalement 8,5 milliards d’euros : l'estimation du prix 
de revient du Mwh (80€ pour l'éolien, 100€ ou plus pour Flamanville) est à croiser avec le tarif actuel d'EDF soit 
81,2€HT/Mwh aux particuliers  (lu  sur  une  facture  récente)  et  beaucoup  moins  pour  les  gros  ou  très  gros 
utilisateurs, livré après passage par un réseau qui ne saurait être gratuit. Là encore il y des ordres de grandeur qui 
ne tiennent pas debout, sauf à admettre que EDF serait fortement déficitaire (ça se saurait). 

Sur  le  site  http://local.attac.org/attac92/spip.php?rubrique152 on  peut  lire  d’  anciens  numéros  de  cette  lettre  « Citoyen  du  monde  à 
Montrouge »,  et  des  notes  de  lecture,  …).  Si  vous  souhaitez  que  cette  lettre  mensuelle  soit  adressée  à  d’autres  personnes  de  votre  
connaissance, indiquez leur adresse électronique à jean-paul.alletru@wanadoo.fr. N’hésitez pas à la rediffuser. Si vous souhaitez ne plus la 
recevoir, ou si vous voulez faire part de réactions, commentaires, informations, faites le savoir par un message à cette même adresse. 
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